
Aidez-nous à réaliser les 
rêves des enfants !

L’égalité des chances se joue dès l’enfance. 
Chaque enfant doit découvrir ses points forts 
de manière ludique et être encouragé de ma-
nière ciblée. C’est pourquoi le Secours d’hiver a 
lancé en 2012 le programme d’encouragement 
des activités extrascolaires pour enfants et ado - 
lescents. Et ce grâce à nos donateurs. Maël  
est l’un des plus de 1600 enfants qui bénéficient 
de nos offres de sport et de loisirs. 

Le football est la grande passion de Maël. Il peut participer aux entraînements grâce à notre 
programme de soutien.

Lisez l’histoire de Maël

Chères amies, chers amis   
du Secours d’hiver 

Permettez-moi de vous présenter 
Maël. Nous considérons en effet 
qu’il est de notre devoir de prendre 
position pour les enfants et les 
adolescents défavorisés comme lui 
et de les aider à sortir de la préca-
rité. Maël représente de nombreux 
autres enfants touchés par la pré-
carité en Suisse qui méritent une 
chance.

Encourager les activités extrasco-
laires signifie créer des structures 
et permettre aux jeunes de prati-
quer des activités de loisirs et spor - 
tives. Avec notre programme de 
soutien, nous veillons à ce que des 
enfants comme Maël puissent 
évoluer positivement et surmonter 
la précarité.  

Grâce à nos donatrices et donateurs, 
nous soutenons les familles tou-
chées par la précarité. Nous prenons 
en charge les frais d’adhésion à un 
club de sport, de cours de musique 
ou d’autres activités. Je vous  
re mercie de rendre cela possible 
grâce à vos dons !

Cordialement,
 
 

Monika Stampfli, directrice
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Merci de votre don.
IBAN CH68 0900 0000 8000 8955 1

Secours suisse d’hiver 
Place de la Gare 12
1003 Lausanne

Votre don en 
bonnes mains.

La précarité, c’est  
renoncer à beaucoup 
de choses 
La famille de Maël, 10 ans, composée 
de cinq personnes vit dans des condi-
tions très modestes. Le père est peintre 
en bâtiment. Pendant les mois d’hiver,  
il n’a que peu de travail et donc que peu 
de revenus. La mère s’occupe des 
enfants et à la fin du mois, le budget du 
ménage est généralement épuisé.  
Si les vêtements des enfants, devenus 
trop petits, doivent être remplacés  
ou si un traitement dentaire est prévu, 

« Un jour, j’aimerais  
gagner la coupe du 
monde de football »
Maël participe au programme d’en-
couragement des activités extrasco-
laires pour enfants et adolescents  
du Secours d’hiver. Pour le père, c’est 
un grand soulagement que son fils, 
passionné de sport, reçoive une chan-

l’argent manque. Les activités sportives 
et de loisirs communes ne font pas 
par tie du budget. La famille de Maël 
représente de nombreuses familles  
de notre pays qui, malgré un revenu ré - 
gulier, ont du mal à joindre les deux 
bouts. Pour elles, la précarité est syno-
nyme de renoncement à beaucoup  
de choses qui vont de soi pour la majo - 
rité de personnes. Les enfants souf -
frent particulièrement d’être exclus des 
activités avec leurs camarades.

Le Secours d’hiver  
apporte son aide en 
cas de détresse
« Cela me pèse beaucoup et l’avenir 
me fait peur, car mes enfants n’ont pas 
les mêmes chances que les autres 
enfants de leur âge », déclare David P., 
le père. Au début de la pandémie, 
désespéré, il a contacté une antenne 
du Secours d’hiver en Suisse romande, 
car une fois de plus, l’argent ne suffi-
sait pas à couvrir les besoins les plus 
urgents. Nous avons apporté une  
aide immédiate : les enfants ont pu se 
réjouir de recevoir de nouveaux vête-
ments adaptés et des sacs d’école. Et 
notre bon de vacances REKA a créé 
une surprise toute particulière. La fa - 
mille a enfin pu s’évader quelques 
jours de son éprouvant quotidien.   

Pour que le premier 
jour d’école soit une 
joyeuse expérience
Le premier jour d’école est un 
évé nement particulier pour 
chaque enfant. La joie, mais aussi 
la peur de la nouveauté, accom-
pagnent les petits bouts ce jour- 
là. Pour leur faciliter le début de 
la vie scolaire, les parents leur of - 
frent souvent de nouveaux vête-
ments et un sac d’école. Mais que 
faire si l’argent de la famille ne 
suffit pas ? Avec l’action « Rentrée 
scolaire », nous veillons à ce que 
les enfants défavorisés puissent 
eux aussi entamer avec plaisir 
cette nouvelle étape de leur vie. 
Nous leur offrons un cartable 
bien rempli avec tout ce dont ils 
ont besoin pour apprendre.

Comment fonctionne 
le programme d’en-
couragement 
Les enfants touchés par la préca rité 
peuvent participer jusqu’à l’âge  
de 16 ans révolus. Un soutien à long 
terme permet d’obtenir un effet du - 
rable. Pour s’inscrire, chaque enfant 
inté ressé doit rédiger une lettre ou 
un dessin de motivation. Le Secours 
d’hiver prend en charge les frais  
des activités de loisirs. La famille par - 
ticipe avec une contribution per-
sonnelle. En 2012, au début du pro - 
gramme de soutien, 36 enfants  
ont été soutenus. En 2022, ils étaient 
déjà 1633 filles et garçons. Envi - 
ron deux tiers sont soutenus par des 
activités spor  ti ves et un tiers par 
des activités artistiques.

ce. Le garçon a d’abord suivi des 
cours de karaté, où il a appris les diffé - 
rentes techniques pendant trois ans.  
Il a rapidement progressé et il était 
très fier. Sa mère Eléonore dit : « Mon 
fils peut vraiment se défouler en 
faisant du sport et passer du temps 
avec d’autres enfants. »

Il y a quelque temps, Maël a découvert 
le football. Il a trouvé dans ce sport  
sa grande passion et s’est déjà fixé de 
grands objectifs : il aimerait un jour 
devenir professionnel et remporter la 
coupe du monde de football. Maël 
continuera à être soutenu par le pro - 
gramme d’encouragement du Secours 
d’hiver. Nous avons pris en charge  
les frais d’adhésion de son club de 
football et avons contribué à l’achat de 
vêtements de sport.

Un grand merci !
Nos donatrices et donateurs rendent 
possibles les prestations que nous 
fournissons aux personnes touchées 
par la précarité en Suisse. En tant 
qu’association privée, nous dépendons 
entièrement des dons de personnes 
privées, d’entreprises et de fondations ! 
Nous vous remercions de nous per-
mettre de compter sur vous !

2 Secours suisse d’hiver Avril 2023, numéro 1/23Bulletin 23


